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Chers frères et sœurs, 
 

La liturgie de ce Dimanche, qui nous fait entrer dans une nouvelle année, pourrait se résumer en un appel à une 
« conversion générale », une « mobilisation générale » de tout notre être en vue du Ciel ! 
 

* En effet l’antienne d’ouverture nous a entraînés à élever notre âme vers Dieu, autrement dit nous a invités à 
nous préoccuper de la partie la plus spirituelle de notre être, notre âme. 
 

   Puis elle nous fit demander au Seigneur de nous enseigner ses voies et ses sentiers : autrement elle nous a 
également signifié que nous devons nous soucier de nourrir notre intelligence. 
Cet appel a d’ailleurs été repris par le Psaume : 
Seigneur, enseigne-moi tes voies, fais-moi connaître ta route. 
Dirige-moi par ta vérité, enseigne-moi, car tu es le Dieu qui me sauve. 
 

Oui, nos intelligences souvent enténébrées ont besoin d’être éclairées… comme la symbolique des lumières des 
guirlandes de Noël l’évoque. 
 
* L’oraison (collecte) de ce 1er Dimanche de l’Avent, quant à elle, nous a fait demander au Seigneur qu’Il nous 
donne la volonté d’aller à la rencontre de Celui qui vient. 
 

Âme, intelligence, volonté… voilà déjà par conséquent 3 domaines à convertir, sur lesquels il nous faut sans tarder 
nous mobiliser afin de les présenter au Seigneur dans le but qu’Il puisse agir pour nous sanctifier par la grâce de 
conversion propre au temps liturgique si court de l’Avent. 
 

Mais il n’y a pas que l’âme, l’intelligence et la volonté qui sont concernés ! car notre être n’est pas qu’esprit ! nous 
avons aussi un corps. 
 

* Ainsi Saint Paul nous a fait demander en écho à la 2ème lecture que le Seigneur affermisse notre cœur. 
Le cœur qui est là où l’être concret trouve la source et la racine de toutes ses autres forces, convictions, passions et 
choix pour reprendre une des définitions que notre Pape François a donné du cœur au début de son encyclique 
Dilexit nos1 sur le Sacré Cœur de Jésus. 
 

L’Avent (l’attente !) est le « temps des amoureux », le temps fait pour ceux que le Seigneur aime (et Il aime tout le 
monde) mais aussi pour ceux qui l’aiment… vous m’avez compris ! 
 

Gloire à Dieu au plus haut des Cieux et paix sur la terre aux hommes qu'Il aime (et qui L’aiment) « de tout leur 
cœur » pourrons nous chanter à nouveau à Noël.2 
 

Affermir toujours plus notre cœur, tout notre être – corps et âme – dans le Christ, voilà la raison d’être de toute 
notre vie de chrétien, de l’année liturgique et présentement de l’Avent. 
 

Voilà pourquoi, par sa lettre aux Thessaloniciens, l’apôtre nous nous a encouragé à faire en sorte que ce soit toute 
notre conduite qui plaise à Dieu, donc pas simplement notre âme, notre intelligence et notre volonté, mais tous 
nos actes accomplis avec notre corps, avec tout ce qui fait notre personne humaine. 
 

* Or cela n’est pas forcément évident…   
Le Seigneur Jésus le sait bien, Lui qui nous en a invité dans l’Évangile à nous tenir sur nos gardes, 
de crainte que nos cœurs ne s’alourdissent 
dans les beuveries, l’ivresse et les soucis de la vie  

 
1 N°9 
2 Même si la traduction liturgique est « aux hommes qu’Il aime », l’ambiguïté sonore de la traduction liturgique de « bonae voluntatis » « paix aux hommes qui l’aiment » ou « paix 
aux hommes qu’Il aime » reflète une réalité théologique ambivalente. 



autrement dit dans une non maitrises de nos passions et de nos psychologies… 
 

Ainsi chers frères et sœurs, 
 

L’Avent est véritablement un appel à la mobilisation de tout notre être pour être vraiment prêts pour le Jour de la 
venue du Seigneur : 
- venue encore cachée à travers la solennité de Noël dans 23 jours 
- venue à la fin des temps lorsqu’Il reviendra dans la Gloire pour juger les vivants et les morts,  

avec tous les signes qui accompagneront sa venue dans une nuée, 
avec puissance et grande gloire. 

 

Dies Irae, Dies Illa ! « Jour de colère, ce jour-là », a chanté l’Église aux laudes, Vêpres et Office des lectures de la 
semaine qui vient de s’écouler ! 
Puisse-t-il être aussi pour nous tous un jour de pardon, de salut, d’amour et de joie comme l’envisage également 
cet hymne, si seulement nous savons profiter de ce temps qui courre pour nous préparer à ce Jour ! 
 

Avec l’Avent nous préparons à célébrer la naissance du Verbe éternel, du Fils Unique du Père qui a voulu épouser 
notre humanité, se faisant homme, donc semblable à nous en toute choses (donc corps et âme) excepté le péché3  
Or Jésus a fait cela précisément pour que l’homme brisé en mille morceaux par le péché puisse être restauré.  
Ainsi l’homme pécheur, grâce au sacrement du baptême, puis par sa vie de chrétien, en accueillant la grâce qui 
sanctifie, peut être de plus en plus semblable à Jésus et, comme nous l’entendions à la fin de l’Évangile,  
Restant éveillés et priant en tout temps : 
avoir la force d’échapper à tout ce qui doit arriver, 
et se tenir debout devant le Fils de l’homme. 
 

Dans un commentaire biblique de l’Evangile4 de saint Luc l’auteur explique que dans notre itinéraire spirituel, nous 
avons à nous « redresser » comme l'aurait fait, paraît-il, notre lointain ancêtre « homo erectus », d'où seraient 
venus les développements de l'activité manuelle et des capacités du cerveau : l'action et la contemplation.  
D'où la régression du péché (qui nous prostre à terre) 
D'où la valeur symbolique du miracle de la femme courbée qu’Il a redressée : en guérissant cette femme, le Christ 
donne l'image du redressement de l'humanité qu'il vient opérer. 
 

Dès lors, chers frères et sœurs, 
 

Regardons quelles résolutions concrètes chacun d’entre doit prendre dès maintenant pour que ce temps de l’Avent 
soit un vrai temps de conversion, un vrai temps de mobilisation générale…  
Le Seigneur vient, Il est proche… dans moins d’un mois… 
 

- Pour le domaine de la vie de l’âme, voyons comment améliorer le temps de prière pour arriver à prier sans cesse… 
 

- Pour le domaine de l’intelligence, peut-être nous adonner à quelques lectures spirituelles 
 

- Pour ce qui est du registre de la volonté, commencer par se faire sur papier un plan de bataille et s’y tenir… 
- Pour ce qui est du cœur, l’encyclique du pape donne quelques pistes intéressantes… justement cela peu être une 
des lectures à faire, si ce n’est déjà fait… 
 

- Pour ce qui est de la sensibilité et des passions, même si le jeûne et la pénitence sont traditionnellement moins 
forts que durant le Carême, cela ne signifie pas qu’il ne faille rien faire… 
 

- Pour ce qui est de l’appréhension des soucis de la vie, une option peut être de déjà commencer à travailler la 
vertu d’Espérance qui sera le thème de l’année jubilaire qui vient… 
Mais par-dessus tout, que nous nous ouvrions à la grâce ! et que la Parole de Dieu de ce Dimanche agisse en nous 
dès aujourd’hui… le temps de l’Avent est si court ! 

 
3 Jean-Paul II : « Le Christ voulait être un véritable rejeton (cf. Is 11,1) de la souche qu’il venait sauver. Il voulait que la rédemption jaillisse pour ainsi dire de l’intérieur de l’humanité, comme quelque chose 
d’elle-même. Le Christ voulait secourir l’homme, non comme un étranger, mais comme un frère, en se faisant en tout semblable à lui excepté le péché (cf. He 4,15) » Homélie du 30 novembre 1979 à 
Éphèse  
4 Bible Chrétienne II (Évangiles) 1986. n° 217 



 
Aussi, chers frères et sœurs, 

 

Bien que n’ayant évidemment pas la sainteté de saint Augustin, permettez-moi pour conclure de simplement faire 
mienne ces propos de St Augustin que nous avions dans le bréviaire cette semaine5 : 
 

Je vous en conjure, aimez avec moi ; empressez-vous de croire avec moi.  
Désirons la patrie d’en haut, aspirons à la patrie d’en haut, comprenons que nous sommes ici-bas des exilés. 
Que verrons-nous ? Que l’Évangile nous le dise : Au commencement était le Verbe, et le Verbe était avec Dieu, et 
le Verbe était Dieu.  
[…] Mes bien-aimés, dit saint Jean, dès maintenant nous sommes fils de Dieu ; mais ce que nous serons n’apparaît 
pas encore clairement. Nous le savons : lorsque le Fils de Dieu apparaîtra, nous serons semblables à lui parce que 
nous le verrons tel qu’il est. 
Je sens que vos cœurs s’élèvent avec moi vers les hauteurs ; mais le corps, sujet à la corruption, appesantit l’âme, 
cette habitation terrestre rabaisse l’esprit aux mille pensées. 
 Je vais déposer ce livre, vous allez partir et chacun de vous rentrera chez soi.  
Il nous a été bon de communier dans la lumière, il nous a été bon de nous réjouir, il nous a été bon d’être dans 
l’allégresse. 
Mais en nous éloignant les uns des autres, ne nous éloignons pas de lui. 
 

Chers frères et sœurs bien-aimés,  
bien-aimés du Seigneur et de sa Sainte Mère qui porta le Sauveur du monde, 
 

Que Notre Dame, pleine de grâce, conçue sans péché, nous aide de fait à ne pas nous éloigner de Lui, à être 
pleinement ce que nous sommes devenus par le baptême : des hommes recréés dans le Christ pour lui être 
semblable par tout notre être qui est corps et esprit et nous tenir debout devant Lui lorsqu’Il reviendra. 
 

Que par cette neuvaine qui va nous conduire à fêter son Immaculée Conception, ce temps de l’Avent ressemble 
pour chacun d’entre nous à ce temps d’attente de Noël où certes Marie a façonné l’humanité du Christ mais où le 
Verbe l’a aussi façonnée afin que par son être de nouvelle Eve elle puisse continuer au ciel son rôle maternel à 
l'égard des membres du Christ, en coopérant à la naissance et au développement de la vie divine dans les âmes des 
rachetés6. 
 

Alma Redemptóris Mater, 
quae pérvia caéli pórta mánes, 
et stélla máris, 
succúrre cadénti 
súrgere qui cúrat pópulo: 
Tu quae genuísti, natúra miránte,

túum sánctum Genitórem: 
Virgo prius ac postérius, 
Gabriélis ab óre 
súmens íllud Ave, 
peccatórum miserére. 
 
Mère du Rédempteur 
Porte du ciel, toujours ouverte, 
étoile de la mer 
viens au secours du peuple qui tombe 
et qui cherche à se relever. 
Tu as enfanté, ô merveille ! 
Celui qui t'a créée, 
et tu demeures toujours Vierge. 
Accueille le salut 
de l'ange Gabriel 
et prends pitié de nous, pécheurs. 

 
5 Homélie sur Saint Jean33, 8-9,CCL 321-323, in Liturgia Horarum. Office des lectures. Mardi de la 34ème semaine du Temps Ordinaire.  
6 Saint Jean Paul II Encyclique Redemptoris Mater,  n° 47 citant Paul VI, Profession de Foi (30/06/1968), 15: AAS 60 (1968) 438s. 
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Prions pour l’Église qui entrent dans une nouvelle année liturgique. 
Demandons au Seigneur de soutenir ceux qu’il a appelé et consacré par le Sacrement de l’Ordre, le 
Pape, les évêques, les diacres et les prêtres pour qu’ils nous montrent le chemin du Ciel. 
Prions pour que, par l’Église, le monde découvre la joie d’aller à la rencontre du Sauveur. 
 
 
Prions pour tous ceux qui gouvernent les nations. 
En communion avec la veillée de prière pour la vie d’hier soir, demandons à nouveau au Seigneur qu’Il 
accompagne avec la lumière de son Esprit les choix des assemblées législatives pour que les peuples et 
les nations reconnaissent et respectent la sacralité de toute la vie et de chaque vie humaine. 
 
 
Prions pour tous ceux et celles qui entrent dans cette nouvelle année liturgique avec le poids de la 
maladie et de la souffrance. 
Demandons au Seigneur de fortifier leur Espérance en la puissance de sa grâce et de renforcer notre 
Charité pour les aider à découvrir en Lui leur réconfort et leur Sauveur. 
 
 
Prions enfin pour notre communauté paroissiale.  
Demandons au Seigneur de nous aider à mettre en œuvre les résolutions que sa parole entendue et 
méditée nous a fait prendre.  
Supplions-Le de nous aider ainsi à bien vivre ce temps de joyeuse attente de sa venue dans la Gloire. 
 


